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Ascension – 2025

Homélie 29 mai, 2025

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. Amen.
Dans  la  profession  de  foi  que  nous  allons  chanter  dans  un
instant nous disons :  

Jésus-Christ  (…) qui  est  monté  aux  cieux,  est  assis  à  la
droite de Dieu le Père tout-puissant.

Ce sixième article du Credo  nous oblige à lever les yeux de la
foi vers les choses d’en-haut.
Or, notre état de terrien, tout occupé de choses de la terre :
travail, famille, santé, loisirs … , plombe notre regard. Ce qui
fait  que pour  bon nombre la  pensée du Ciel  est  vue un peu
comme une drogue douce permettant de surfer sur les réalités
d’ici-bas.
Non, au contraire, la pensée du Ciel et son désir donnent une
direction au dessus de l’horizon du quotidien. A travers les mille
difficultés de la vie d’ici-bas, la fin nous est donnée, on sait où
l’on va. On voit ça dans la vie des saints, la pensée du ciel a
décuplé leur dynamisme, et c’est grandiose. 
A l’inverse, tant de gens ne savent pas où les mène la vie, ils
sont comme des funambules :

 Buvons et mangeons, demain nous mourrons 1 Cor. 15, 32. 
Et, de fait, la mort est la seule chose certaine, nous mourrons
tous. Mais la mort n’est qu’une porte, certes étroite et un peu
âpre  à  la  nature,  mais  qui  ouvre  sur  l’éternité  heureuse  ou
malheureuse. 
De toute éternité nous avons été pensés, voulus par Dieu pour
le  voir  face  à  face,  pour  le  contempler  sans  intermédiaire,
comme dit saint Paul 1 Cor 13, 12.
Que savons nous sur le Ciel ?
La semaine dernière nous fêtions les 1700 ans du Concile de
Nicée, le premier Concile œcuménique de l’histoire de l’Église
en 325, après que l’Empereur Constantin, par l’édit de Milan,
eut donné la paix à l’Église.
Et le Concile de Nicée résuma toute la doctrine catholique dans
ce Credo que nous chantons tous les dimanches. 
Trois fois le ‘’ciel’’ y est nommé, mais selon des acceptations
différentes.
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La première fois il est dit :
Je crois en un seul Dieu, le Père tout-puissant, créateur du
ciel et de la terre.

Le Catéchisme commente :
Dans l’Ecriture Sainte « ciel et terre » signifie : tout ce qui
existe, la création entière. CEC 326.

Puis il est professé :
Je crois en un seul Seigneur Jésus-Christ (…) qui, pour nous
les hommes et pour notre salut, est descendu des cieux. 

Et un peu plus loin :
Il ressuscita le troisième jour,  (…) il monta aux cieux où il
siège à la droite du Père.

Et la prière enseignée par le Seigneur à ses disciples commence
ainsi :

Notre Père qui êtes aux cieux Mt. 5, 16.
Cette expression biblique ne signifie pas un lieu,  un espace,
mais  une  manière  d’être  pour  Dieu  le  Père ;  non  pas
l’éloignement de Dieu mais sa majesté.  Notre Père n’est pas
ailleurs,  il  est  « au  delà  de  tout »  ce  que  nous  pouvons
concevoir de sa Sainteté.
Par  contre  le  Ciel  désigne  aussi la  demeure  de  toutes  les
créatures spirituelles. L’Ecriture emploie plusieurs images pour
nous le faire entendre : Temple, Jérusalem Cité de Dieu, etc.
 
Après  être  descendu  des  Cieux,  quarante  jours  après  sa
Résurrection le Seigneur Jésus remonte aux cieux :

Or le Seigneur Jésus, après avoir parlé, fut enlevé au ciel et
Il s’assit à la droite de Dieu Mc 16, 19. 

La  dernière  apparition  de  Jésus  se  termine  par  l’entrée
irréversible de son humanité dans la gloire divine symbolisée
par la nuée et par le ciel où il siège désormais à la droite du
Père. CEC 659. 
Cette dernière étape demeure étroitement unie à la première,
c’est-à-dire  à  la  descente  du  ciel  réalisée  dans  l’Incarnation.
Seul celui qui est « sorti du Père » peut « retourner au Père » :
le Christ cf. Jn 16, 28. 

Personne  n’est  jamais  monté  aux  cieux  sinon  le  fils  de
l’Homme qui est descendu des cieux Jn 3, 13. 
De sorte que nous ses membres, nous ayons l’espérance
de Le rejoindre là où Lui, notre Tête et notre Principe, nous
a précédés Préface de l’Ascension.
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Au Ciel,  Jésus-Christ,  l’unique Prêtre de l’Alliance nouvelle  et
éternelle :

n’est  pas  entré  dans  un  sanctuaire  fait  de  mains
d’hommes (…) mais dans le ciel, afin de paraître maintenant
à la face de Dieu en notre faveur Hb 9, 24. 

Là il exerce en permanence son sacerdoce Hb 7, 25. 
Il est le centre et l’acteur principal de la liturgie qui honore le
Père des Cieux cf. Ap 4, 6-11.
Il possède tout pouvoir dans les cieux et sur la terre :

Le Père a tout mis sous ses pieds Ep 1, 20-22.
Pour  nous  qui  rampons  encore  sur  la  terre,  tout  cela  reste
mystère, car :

Ce que l’œil n’a pas vu ce que l’oreille n’a pas entendu, ce
qui n’est pas monté au cœur de l’homme, tout ce que Dieu
a préparé pour ceux qui l’aiment 1 Cor 2, 9.

Et quelqu’un comme saint Paul qui, par une grâce très spéciale
fut ravi jusqu’au troisième ciel, entendit des paroles ineffables :

Qu’il n’est pas permis à un homme de redire 2 Cor 12, 4.
Néanmoins  dans  le  livre  de  l’Apocalypse  il  nous  est  donné
plusieurs  grandes  fresques  de  la  vie  du  Ciel,  vie  toute
d’adoration  et  de  louange  où  des  myriades  er  myriades
chantent « Amen, Alléluia » devant Celui qui est, qui était et qui
vient, l’Alpha et l’Oméga.
Ce qui est paradoxal, c’est que le Ciel peut commencer pour
nous dès ici-bas. Saint Cyrille de Jérusalem dit :

Les  cieux  pourraient  bien  être  aussi  ceux  qui  portent
l’image  du  monde céleste,  et  en  qui  Dieu  habite  et  se
promène.

Et pour que le Ciel commence en nous le Seigneur Jésus nous a
donné un certain nombre de pistes pour en découvrir un petit
coin du mystère :

Le Royaume des Cieux est semblable à un semeur qui jette
de la semence Mt 13.
Le Royaume des Cieux est semblable à un homme qui a
semé du bon grain Mt.13, 24+.
Le Royaume des Cieux est semblable à un grain de sénevé
Mt 13, 31.
Le Royaume des Cieux est semblable à du levain enfoui
dans la pâte Mt 13, 33.
Le Royaume des Cieux est semblable à un trésor caché
dans un champ Mt. 13, 44.
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Et dans les béatitudes :
Bienheureux  les  pauvres  en  esprit  car  le  Royaume  des
Cieux est à eux.
Bienheureux les persécutés pour la justice, car le Royaume
des Cieux est à eux. 

Et ailleurs il est dit :
Amassez des trésors dans le ciel où ni la rouille, ni les vers
ne les détruisent Mt 6.

Royaume dont l’Apôtre Pierre a reçu les clés Mt 16, 19.
Royaume où le Christ Jésus est monté nous préparer une place :

Bienheureux les cœurs purs, car ils verrons Dieu Mt. 5, 8.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. Amen.
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